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Des centrales nucléaires dont celle du Blayais illégalement survolées par des drones

Les survols, observés à la mi-octobre sur plusieurs sites en France, ont été "sans conséquences" selon EDF. Mais personne ne sait qui pilotait ces drones. "Un vrai problème", selon Greenpeace


Au nord de la Gironde, la centrale du Blayais, mise en service en 1981, est l'une des plus vieilles de France© PHOTO 
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Des drones ont survolé plusieurs centrales nucléaires françaises en octobre, dont celle du Blayais, en Gironde. EDF a révélé l'information mercredi en début de soirée.

Le premier survol a été détecté le 5 octobre au-dessus de la centrale en déconstruction de Creys-Malville (Isère), puis les autres au cours de la semaine du 13 octobre au-dessus des sites de Gravelines (Nord), Cattenom (Moselle), du Bugey (Ain), de Chooz (Ardennes) et de Nogent-sur-Seine (Aube) et donc du Blayais, à Braud-et-Saint-Louis.

EDF a porté plainte

Ces survols ont été "sans conséquences sur la sûreté ni le fonctionnement des installations", selon EDF, qui a porté plainte auprès de la gendarmerie et prévenu les pouvoirs publics, comme prévu par les procédures.

Mais une question majeure, à laquelle EDF n'a pas répondu, subsiste : qui pilotait ces drones ? En mai 2012, Greenpeace avait filmé avec un drone l'un de ses militants survolant la centrale du Bugey à l'aide d'un parapente à moteur, avant d'y atterrir. En outre, depuis 2007, des membres de l'ONG se sont introduits à une dizaine de reprises dans des centrales, comme en mars dernier à Gravelines et à Fessenheim.
 

Cette fois, l'ONG nie toute implication.

Greenpeace demande une enquête aux autorités. "Nous sommes très inquiets de la survenue et de la répétition de ces survols suspects sans qu'aucune réponse sur leur origine ne soit fournie ni par EDF ni par les forces de l'ordre", explique Yannick Rousselet, chargé de campagne nucléaire, cité dans le communiqué.

Selon l'ONG, "les survols incriminés ont eu lieu parfois le même jour sur quatre sites éloignés, Bugey, Gravelines, Chooz, Nogent-sur-Seine le 19 octobre par exemple, ce qui témoigne d'une opération de grande envergure". Le site du Commissariat à l'énergie atomique de Saclay (Essonne) a également été survolé, affirme-t-elle.

Sur Europe 1 ce jeudi matin, Yannick Rousselet a assuré que le premier survol n'avait pas eu lieu le 5 octobre mais le 14 septembre, et que le dernier s'était produit... ce lundi 27 octobre. On ne sait donc toujours pas qui pilotait ces drones, ni dans quel but. "C'est une vraie question et un vrai problème", selon Yannick Rousselet.

Le survol des centrales nucléaires est interdit dans un périmètre de cinq kilomètres et de 1.000 mètres d'altitude autour des sites. La France compte au total 19 centrales nucléaires en activité, soit 58 réacteurs (dont 4 dans le Blayais).

· BORDEAUX 

· BLAYE 

· SAINT-ANDRÉ-DE-CUBZAC 

· ENVIRONNEMENT 

· BRAUD-ET-SAINT-LOUIS
"La démonstration est faite que l'on peut tourner autour des centrales, dans plusieurs endroits en France, et que l'on n'est capables ni d'identifier ceux qui pilotaient les drones, ni de les arrêter"








